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PAROISSE SAINTE COLETTE  

DIMANCHE 17 AVRIL 

ABBATIALE SAINT PIERRE DE CORBIE 

DIMNCHE DE PÂQUES 

ANNEE C COULEUR LITURGIQUE : BLANC 

 
 
 

LE BILLET DE MONSIEUR L’ABBE 
 

JEAN‐MARC BOISSARD, prêtre 
 

N’AYONS PAS PEUR DE CROIRE ! 
Dans la nuit du tombeau, jaillit la lumière ! Dieu ouvre l’avenir à l’humanité, comme le font le récit 
de la création du monde, celui de la sortie d’Egypte et celui de la nuit de Noël. Bonne nouvelle pour 
toute la terre, le Christ est vivant, alléluia ! Le Seigneur est avec nous pour toujours, alléluia ! Dieu 
nous parle par son Fils, ressuscité d’entre les morts, Jésus est réellement vivant, alléluia ! C’est Lui 
qui a les paroles de la vie éternelle, Il est notre Salut, alléluia !  
De  la vie à  la mort et de  la mort à  la vie, « Il est  la merveille devant nos yeux, éternel est son 
amour », chantons‐nous dans  la  liturgie du  jour de Pâques. Joies ! Comme  la  joie d’une nouvelle 
naissance ou celle d’un nouveau départ dans la foi. Osons la confiance ! 
Bien que désorientés par  le « tombeau ouvert »,  l’annonce de  la  résurrection de  Jésus met des 
femmes et des hommes en mouvement, Aux signes qu’ils ont vus, ils témoignent : « Soyez, avec 
nous, dans la joie de croire » et « vivez pour annoncer les actions du Seigneur ». Psaume 117 (118). 
 
 

 
 
 
 

Ce billet liturgique est envoyé chaque semaine par e‐mail. N’hésitez pas à nous communiquer toute autre 
adresse de personnes intéressées par ce billet ainsi que les références des personnes qui n’ont pas d’ordinateur 
et qui aimeraient le recevoir dans leur boîte aux lettres. MERCI   
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OUVERTURE DE LA CÉLÉBRATION 
 

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint‐Esprit. Amen. 
 
 

SALUTATION MUTUELLE 
 

La grâce de Jésus, le Christ, notre Seigneur, l'amour de Dieu le Père, et la communion de l'Esprit 
Saint, soient toujours avec vous. Et avec votre esprit. 
 
 
 
 

« Il vit et il crut ! » Comme les disciples nous courons souvent vers un merveilleux qui nous 
échappe et nous déçoit. Nous cherchons le Christ où il n’est pas. 
 
 

JOUR DU VIVANT ‐ P 518 

1‐ Jour du Vivant Pour notre terre ! 
Alléluia, Alléluia ! 
Le fruit que Dieu bénit Mûrit en lumière : 
Soleil déchirant la nuit ! Alléluia, Alléluia ! 

2‐ Jour du Vivant Sur notre histoire !  
Alléluia, Alléluia ! 
Le corps, hier meurtri, Rayonne sa gloire : 
L'amour a brisé la mort ! Alléluia, Alléluia ! 

3‐ Jour du Vivant Sur tout exode !  
Alléluia, Alléluia ! 
De l'eau et de l'Esprit, Renaissent les hommes : 
Chacun porte un nom nouveau. Alléluia, Alléluia ! 

4‐ Jour du Vivant, Si loin, si proche !  
Alléluia, Alléluia ! 
Le vin nous est servi, Prémices des noces : 
La joie du Royaume vient ! Alléluia, Alléluia ! 

5‐ Jour du Vivant Offert au Souffle ! Alléluia, Alléluia ! 
Le feu soudain a pris, Créant mille sources : 
Le monde rend grâce à Dieu ! Alléluia, Alléluia ! 

 
 

ANTIENNE D’OUVERTURE 
Le Christ est vraiment ressuscité, alléluia. À lui, la gloire 
et la souveraineté pour les siècles des siècles, alléluia, 
alléluia. (Lc 24, 34 ; cf. Ap 1, 6) Je suis ressuscité, et je 
suis  avec  toi,  alléluia.  Ta main  s’est  posée  sur moi, 
alléluia,  ta  sagesse  s’est montrée  admirable,  alléluia, 
alléluia. (cf. Ps 138, 18. 5‐6) 
 
 
 

BENEDICTION INITIALE 
Béni soit Dieu, le Père de Jésus Christ, notre Seigneur, 
car il a relevé son Fils d’entre les morts et il lui a donné 
le nom plus haut que tous les noms à la louange de sa 
gloire !  
 
 
 

BIENVENUE 
Alléluia, Christ est Ressuscité ! Voici le cri de joie qui a retenti au cœur de la nuit pour des hommes 
et des femmes de toutes races et de toutes cultures qui se reconnaissent disciples du Ressuscité. 
Oui, Jésus est vivant et il nous fait vivre. En ce jour de Pâques, laissons éclater notre joie. 
 
 
 
 

PRIERE D'OUVERTURE 

Jour de fête et de joie, Seigneur, que ce dimanche où nous célébrons la Résurrection de ton Fils Jésus 
! Il a passé la mort et il nous entraîne à sa suite dans une vie nouvelle. Avec notre action de grâce, 
reçois notre prière, Seigneur : fais de nous des ressuscités, témoins de la vie que tu nous donnes en 
plénitude, toi le Dieu vivant pour les siècles des siècles. ‐‐ AMEN 
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RITE PENITENTIEL (Messe soleil des nations) 

 

Frères et sœurs, préparons‐nous à célébrer le mystère de l'eucharistie, en reconnaissant que nous 
avons péché. 
Je confesse à Dieu tout‐puissant, je reconnais devant vous, frères et sœurs, que j'ai péché en 
pensée, en parole, par action et par omission ;   oui, j'ai vraiment péché. (On se frappe la poitrine:) 
C'est pourquoi je supplie la bienheureuse Vierge Marie, les anges et tous les saints, et vous aussi, 
frères et sœurs, de prier pour moi le Seigneur notre Dieu. 
 
 
 
 

Avec foi, tournons‐nous vers le Christ ressuscité, source de vie pour tous les hommes. Reconnaissons 
notre péché.  
 
 
 
 
 

Seigneur Jésus, de ton cœur, jaillit l’eau 
vive du salut. Béni sois‐tu et prends pitié 
de nous ! 
— Béni sois‐tu et prends pitié de nous ! 
Ô Christ, tu viens toi‐même nous donner 
la paix de Dieu. Béni sois‐tu et prends 
pitié de nous ! 
— Béni sois‐tu et prends pitié de nous ! 
Seigneur, par ta résurrection, ton amour 
est offert à tous. Béni sois‐tu et prends 
pitié de nous ! 
— Béni sois‐tu et prends pitié de nous ! 

Prends pitié de nous Seigneur, prends pitié de nous.  
Prends pitié de nous Seigneur, prends pitié de nous.

Prends pitié de nous Seigneur, prends pitié de nous.  
Prends pitié de nous Seigneur, prends pitié de nous.

Prends pitié de nous Seigneur, prends pitié de nous. 
Prends pitié de nous Seigneur, prends pitié de nous.

 
 
 

Que Dieu tout‐puissant nous fasse miséricorde ; qu'il nous pardonne nos péchés et nous conduise 
à la vie éternelle. Amen. 
 
 

PRIERE 
Aujourd’hui, Seigneur Dieu, par ton Fils unique, vainqueur de la mort, tu nous as ouvert les portes 
de l’éternité ; tandis que nous fêtons solennellement la résurrection du Seigneur, nous t’en prions : 
accorde‐nous d’être renouvelés par ton Esprit pour que nous ressuscitions dans la lumière de la vie. 
Par Jésus Christ…‐‐ AMEN 
 
 

GLOIRE A DIEU 

GLOIRE A DIEU DANS LE CIEL C 242‐1 

Gloire à Dieu dans le ciel ! Grande Paix sur la terre  
Gloire à Dieu dans le ciel ! Grande Paix sur la terre  

1‐Nous te louons, nous te bénissons, nous t’adorons ! 
Nous te glorifions, nous te rendons grâce pour ton immense gloire ! 

2‐Seigneur Dieu, le Roi du ciel, le Père Tout‐Puissant ! 
Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père ! 

3‐Le seul Saint, le seul Seigneur, le seul Très‐Haut ! 
Jésus‐Christ, avec l’Esprit, dans la gloire du Père ! 
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LITURGIE DE LA PAROLE 
 
 

Intro aux lectures ‐ Pâques 1ère lecture : Actes 10,34… 43 
Notre foi en la résurrection de Jésus repose sur le témoignage des 
apôtres. Voici comment ceux‐ci en rendent compte. 
 
 

Lecture du livre des Actes des Apôtres (10, 34a. 37‐43) 
« Nous avons mangé et bu avec lui après sa résurrection d’entre les morts » 
En ces jours‐là, quand Pierre arriva à Césarée chez un centurion de l’armée romaine, il prit la parole 
et dit : « Vous savez ce qui s’est passé à travers tout le pays des Juifs, depuis les commencements en 
Galilée, après le baptême proclamé par Jean : Jésus de Nazareth, Dieu lui a donné l’onction d’Esprit 
Saint et de puissance. Là où  il passait,  il  faisait  le bien et guérissait  tous ceux qui étaient sous  le 
pouvoir du diable, car Dieu était avec lui. Et nous, nous sommes témoins de tout ce qu’il a fait dans 
le pays des Juifs et à Jérusalem. Celui qu’ils ont supprimé en le suspendant au bois du supplice, Dieu 
l’a ressuscité le troisième jour. Il lui a donné de se manifester, non pas à tout le peuple, mais à des 
témoins que Dieu avait choisis d’avance, à nous qui avons mangé et bu avec lui après sa résurrection 
d’entre les morts. Dieu nous a chargés d’annoncer au peuple et de témoigner que lui‐même l’a établi 
Juge  des  vivants  et  des morts.  C’est  à  Jésus  que  tous  les  prophètes  rendent  ce  témoignage  : 
Quiconque croit en lui reçoit par son nom le pardon de ses péchés. »  
 
 
 

Parole du Seigneur : Nous rendons grâce à Dieu. 
 
 
 

INTRO AUX LECTURES ‐ Psaume 117 
Ce psaume est le psaume pascal par excellence. Avec le Vivant, l’Église rend grâce au Père : « 
C’est là l’œuvre du Seigneur, la merveille devant nos yeux ! » 
 

 

Psaume 117 (118)  “Voici le jour que fit le Seigneur, qu’il soit pour nous jour de fête et de joie !” 
 
 
 
 

1 ‐ Rendez grâce au Seigneur : Il est bon ! 
Éternel est son amour ! 
Oui, que le dise Israël : 
Éternel est son amour !  

2 ‐ Le bras du Seigneur se lève, 
le bras du Seigneur est fort ! 
Non, je ne mourrai pas, je vivrai 
pour annoncer les actions du Seigneur. 

3 ‐ La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs 
est devenue la pierre d’angle : 
c’est là l’œuvre du Seigneur, 
la merveille devant nos yeux.  

 
 

INTRO AUX LECTURES 2EME LECTURE : 1 CORINTHIENS 5,6‐8 
L’apôtre découvre un sens nouveau aux rites de la Pâque ancienne, celui que suggère la victoire 
du véritable agneau pascal. 
 

LECTURE DE LA PREMIERE LETTRE DE SAINT PAUL APOTRE AUX CORINTHIENS (5, 6B‐8) 

« Purifiez‐vous des vieux ferments, et vous serez une Pâque nouvelle » 

Frères, ne savez‐vous pas qu’un peu de levain suffit pour que fermente toute la pâte ? Purifiez‐vous 
donc des vieux ferments, et vous serez une pâte nouvelle, vous qui êtes le pain de la Pâque, celui 
qui n’a pas fermenté. Car notre agneau pascal a été immolé : c’est le Christ. Ainsi, célébrons la Fête, 
non pas avec de vieux ferments, non pas avec ceux de la perversité et du vice, mais avec du pain non 
fermenté, celui de la droiture et de la vérité. 
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Parole du Seigneur : Nous rendons grâce à Dieu. 
 
 
 

Séquence 
A la Victime pascale, chrétiens, offrez le sacrifice de louange. 
L’Agneau a racheté les brebis ; le Christ innocent a réconcilie 
L’homme pécheur avec le Père.  
La mort et la vie s’affrontèrent en un duel prodigieux.  
Le Maitre de la vie mourut ; vivant, il règne.  
Dis‐nous, Marie Madeleine, Qui as‐tu vu en chemin ?  
J’ai vu le sépulcre du Christ vivant, J’ai vu la gloire du Ressuscite. 
J’ai vu les anges ses témoins, le suaire et les vêtements. 
Le Christ, mon espérance, est ressuscite ! Il vous précèdera en Galilée. 
Nous le savons : le Christ est vraiment ressuscité des morts. 
Roi victorieux, prends‐nous tous en pitié ! ‐‐ AMEN 
 
 
 
 
 

ACCLAMATION DE L’EVANGILE. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le Seigneur soit avec vous. Et avec votre esprit. 
Évangile de Jésus Christ ~ selon saint ... Gloire à toi, Seigneur ! 
 
 
 

INTRO AUX LECTURES Évangile : Jean 20,1‐9  
La nouvelle est étonnante : Jésus est ressuscité. Le premier jour de la semaine, tout le monde court 
vers le tombeau… Mais c’est celui qui voit avec les yeux du cœur qui comprend les signes et qui 
croit. 
 
 

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (20, 1‐9) 
« Il fallait que Jésus ressuscite d’entre les morts » 
Le premier jour de la semaine, Marie Madeleine se rend au tombeau de grand matin ; c’était encore 
les ténèbres. Elle s’aperçoit que la pierre a été enlevée du tombeau. Elle court donc trouver Simon‐
Pierre et l’autre disciple, celui que Jésus aimait, et elle leur dit : « On a enlevé le Seigneur de son 
tombeau, et nous ne savons pas où on l’a déposé. » 
Pierre  partit  donc  avec  l’autre  disciple  pour  se  rendre  au  tombeau.  Ils  couraient  tous  les  deux 
ensemble, mais l’autre disciple courut plus vite que Pierre et arriva le premier au tombeau. En se 
penchant, il s’aperçoit que les linges sont posés à plat ; cependant il n’entre pas. Simon‐Pierre, qui 
le suivait, arrive à son tour. Il entre dans le tombeau ; il aperçoit les linges, posés à plat, ainsi que le 
suaire qui avait entouré la tête de Jésus, non pas posé avec les linges, mais roulé à part à sa place. 
C’est alors qu’entra l’autre disciple, lui qui était arrivé le premier au tombeau. Il vit, et il crut. Jusque‐
là, en effet,  les disciples n’avaient pas compris que, selon  l’Écriture,  il  fallait que Jésus ressuscite 
d’entre les morts. 
 
 
 
 
 

Acclamons la Parole de Dieu. : Louange à Toi Seigneur Jésus. 
 
 
 
 

 

Alléluia, Alléluia, Alléluia !  
 
 

1. Proclamez que le Seigneur est bon,  
Éternel est son amour !  
Que le dise la maison d'Israël,  
Éternel est son amour !  
 

Notre Paque immolée, c’est le Christ !  
Célébrons‐la Fête dans le Seigneur ! Alléluia. 
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HOMELIE 
 

Renouvellement de la profession de foi baptismale Après l’homélie, le prêtre peut inviter les fidèles 
à renouveler leurs promesses de baptême selon la formule utilisée durant la veillée pascale On peut 
aussi dire l’un des deux symboles de foi. Si le rite de l’eau bénite n’a pas eu lieu au début de la messe, 
le prêtre passe ensuite parmi l’assemblée pour l’asperger avec l’eau qui a été bénie durant la veillée. 
Pendant ce temps, on peut chanter un chant baptismal. 
 
 

J'AI VU L'EAU VIVE I 132‐1 

1‐ J'ai vu l'eau vive 
Jaillissant du cœur du Christ, alléluia, 
Alléluia ! 
Tous ceux que lave cette eau seront sauvés 
et chanteront : Alléluia ! 
Alléluia, Alléluia ! 

2‐ J'ai vu la source 
Devenir un fleuve immense, alléluia, 
Alléluia ! 
Les fils de Dieu rassemblés 
Chantaient leur joie d'être sauvés, alléluia ! 
Alléluia, Alléluia ! 

3‐ J'ai vu le Temple 
Désormais s'ouvrir à tous, alléluia, 
Alléluia ! 
Le Christ revient victorieux, 
Montrant la plaie de son côté, alléluia ! 
Alléluia, Alléluia ! 

4‐ J'ai vu le Verbe 
Nous donner la paix de Dieu, alléluia, 
Alléluia ! 
Tous ceux qui croient en son nom  
Seront sauvés et chanteront : alléluia ! 
Alléluia, Alléluia ! 

 
 

PROFESSION DE FOI 
 
 
 
 

SYMBOLE DES APÔTRES 

Je crois en Dieu, le Père tout‐puissant, créateur du ciel et de la terre.  
Et en Jésus Christ, son Fils unique, notre Seigneur,  
qui a été conçu du Saint‐Esprit, est né de la Vierge Marie,  
a souffert sous Ponce Pilate, a été crucifié,  
est mort et a été enseveli, est descendu aux enfers,  
le troisième jour est ressuscité des morts, est monté aux cieux,  
est assis à la droite de Dieu le Père tout‐puissant,  
d'où il viendra juger les vivants et les morts.  
Je crois en l'Esprit Saint,  
à la sainte Église catholique, à la communion des saints,  
à la rémission des péchés, à la résurrection de la chair,  
à la vie éternelle. Amen. 
 

PRIERE UNIVERSELLE 
 

Dans la joie de l’annonce pascale, adressons au Christ nos prières pour le monde. 
 
 

CHRIST RESSUSCITE, EXAUCE‐NOUS. 
 
 

Pour les nouveaux baptisés, afin qu’ils annoncent joyeusement par toute leur vie la Bonne 
Nouvelle de ta résurrection,  

O Christ, nous te prions.  
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Pour les accompagnateurs et les thérapeutes, afin que leur écoute ouvre à beaucoup d’hommes et 
de femmes un passage vers la vie,  

O Christ, nous te prions.  

Pour les cultivateurs et tous ceux qui prennent soin de la 
Création, afin que leurs actions donnent à beaucoup d’autres 
le goût du soin pour notre terre,  

O Christ, nous te prions.  

Pour les professionnels de la santé, afin que leur dévouement 
soit soutenu par les gouvernements,  

O Christ, nous te prions.  

Pour notre communauté paroissiale, afin que ses membres y 
trouvent la force de l’espérance et de la joie,  

O Christ, nous te prions.  
 

Seigneur Jésus, qui te tiens au milieu des croyants rassemblés en ton nom, écoute les supplications 
de ta famille et daigne répondre à ses appels. Toi qui vis et règnes pour les siècles des siècles. ‐‐ 
AMEN 
 
 
 

LITURGIE EUCHARISTIQUE 
 
 

PREPARATION DES DONS 
 
 
 
 

Tu es béni,  Seigneur, Dieu de  l’univers  : nous  avons  reçu de  ta bonté  le pain que nous  te 
présentons, fruit de la terre et du travail des hommes ; il deviendra pour nous le pain de la vie. 
Béni soit Dieu, maintenant et toujours ! 
 
 
 

Comme cette eau se mêle au vin pour le sacrement de l'Alliance, puissions‐nous être unis 
à la divinité de Celui qui a voulu prendre notre humanité. 
 
 
 
 

Tu  es  béni,  Seigneur, Dieu  de  l’univers  :  nous  avons  reçu  de  ta  bonté  le  vin  que  nous  te 
présentons,  fruit  de  la  vigne  et  du  travail  des  hommes ;  il  deviendra  pour  nous  le  vin  du 
Royaume éternel. 
Béni soit Dieu, maintenant et toujours ! 
 
 
 
 

Le  cœur humble  et  contrit, nous  te  supplions,  Seigneur, accueille‐nous  : que notre 
sacrifice, en ce  jour, trouve grâce devant toi, Seigneur notre Dieu. Lave‐moi de mes 
fautes, Seigneur, et purifie‐moi de mon péché. Lave‐moi de mes fautes, Seigneur, et 
purifie‐moi de mon péché. 
 

Priez, frères et sœurs  : que mon sacrifice, qui est aussi  le vôtre, soit agréable à Dieu  le Père 
tout‐puissant. 
Que le Seigneur reçoive de vos mains ce sacrifice à la louange et à la gloire de son nom, pour 
notre bien et celui de toute l'Église. 
 
 
 
 
 

PRIERE SUR LES OFFRANDES  
Dans l’exultation de la joie pascale, Seigneur, nous t’offrons ce sacrifice : c’est par lui que ton Église, 
de manière admirable, naît à la vie nouvelle et reçoit sa nourriture. Par le Christ, notre Seigneur. ‐‐ 
AMEN 
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PRIERE EUCHARISTIQUE 

Le Seigneur soit avec vous. ‐ Et avec votre esprit.  
Élevons notre cœur. ‐ Nous le tournons vers le Seigneur. 
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu. ‐Cela est juste et bon. 
 

PRIERE EUCHARISTIQUE (1RE PREFACE DE PAQUES) 
 

Vraiment, il est juste et bon, pour ta gloire et notre salut, de te louer, Seigneur, en tout temps, mais 
plus encore de te glorifier aujourd’hui où le Christ, notre Pâque, a été immolé. Car il est l’Agneau 
véritable qui a enlevé les péchés du monde : en mourant, il a détruit notre mort ; en ressuscitant, il 
nous a rendu la vie. C’est pourquoi la joie pascale rayonne par tout l’univers, la terre entière exulte, 
les puissances d’en haut et les anges dans le ciel chantent sans fin l’hymne de ta gloire :  
 
 
 

SANCTUS : (Messe soleil des nations) 

Saint le Seigneur, Saint le Seigneur 
Saint le Seigneur, Dieu de l’univers ! 

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire 
Hosanna, Hosanna au plus haut des cieux  

Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur 
Hosanna, Hosanna au plus haut des cieux  
 
 
 

 
 
 
 
 

Toi  qui  es  vraiment  Saint,  toi  qui  es  la  source  de  toute  sainteté,  Dieu  notre  Père,  nous  voici 
rassemblés devant toi, et, dans la communion de toute l'Église, nous célébrons le jour où le Christ 
est ressuscité d'entre les morts. Par lui que tu as élevé à ta droite, nous te prions :  

Sanctifie ces offrandes en répandant sur elles ton Esprit ; qu'elles deviennent pour nous le corps et 

+ le sang de Jésus, le Christ, notre Seigneur. Au moment d'être livré et d'entrer librement dans sa 

Passion, il prit le pain, il rendit grâce, il le rompit et le donna à ses disciples, en disant :  

« Prenez, et mangez‐en tous : ceci est mon corps livré pour vous. » 

De même, après le repas, il prit la coupe ; de nouveau il rendit grâce, et la donna à ses disciples, en 
disant :  

« Prenez, et buvez‐en tous, car ceci est  la coupe de mon sang,  le sang de  l'Alliance nouvelle et 
éternelle, qui sera versé pour vous et pour la multitude en rémission des péchés. Vous ferez cela, 
en mémoire de moi. » 
 
 
 
 
 

PROCLAMONS LE MYSTERE DE LA FOI  
 
 
 
 
 

ANAMNESE (Messe soleil des nations) 

Nous rappelons ta mort Seigneur ressuscité ! 
Nous rappelons ta mort Seigneur ressuscité !  

Et nous attendons que tu viennes !  
Et nous attendons que tu viennes ! 

 
 
 

En faisant ainsi mémoire de la mort et de la résurrection de ton Fils, nous t'offrons, Seigneur, le pain 
de la vie et la coupe du salut, et nous te rendons grâce, car tu nous as estimés dignes de nous tenir 
devant toi pour te servir. Humblement, nous te demandons qu'en ayant part au corps et au sang du 
Christ, nous soyons rassemblés par l'Esprit Saint en un seul corps.  
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Souviens‐toi, Seigneur, de ton Église répandue à travers le monde : fais‐la grandir dans ta charité en 
union‐avec notre pape FRANCOIS, notre évêque GERARD, et  tous  les évêques,  les prêtres et  les 
diacres.  
Souviens‐toi aussi de nos frères et sœurs qui se sont endormis dans l'espérance de la résurrection, 
et souviens‐toi, dans ta miséricorde, de tous les défunts : accueille‐les dans la lumière de ton visage.  
Sur nous tous enfin, nous  implorons ta bonté  : permets qu'avec  la Vierge Marie,  la bienheureuse 
Mère de Dieu, avec saint Joseph, son époux, les Apôtres et tous les saints qui ont fait ta joie au long 
des âges, nous ayons part à la vie éternelle et que nous chantions ta louange et ta gloire, par ton Fils 
Jésus, le Christ.  
 

Par lui, avec lui et en lui, à toi, Dieu le Père tout‐puissant, 
dans l'unité du Saint‐Esprit, tout honneur et toute gloire, 
pour les siècles des siècles. ‐‐ AMEN 
 
 
 

DOXOLOGIE (C13‐18) 

Amen ! Amen ! Gloire et Louange à notre Dieu !  
Amen ! Amen ! Gloire et Louange à notre Dieu !  
 
 
 

PRIERE D’ACTION DE GRACE 

Louange à toi, Seigneur ! Elle est venue, la sainte nuit de Pâques, et la lumière a vaincu les ténèbres. 
Louange à toi, Seigneur ! Elle est venue la sainte nuit de Pâques qui nous ouvre à la communion des 
saints. Louange à toi, Ô Christ ! Par amour tu t’es fait l’un de nous, tu es passé en faisant le bien. 
Louange à toi, Ô Christ ! Tu aimes tes frères, et sur la croix tu as porté nos péchés. Louange à toi, 
Esprit de Dieu Louange à toi, source de toute joie, Esprit Saint, ô Flamme d’amour !  Louange à toi, 
Esprit de Dieu ! C’est toi qui ouvres nos cœurs et nous apprends à chanter le nom du Père : 
 
 

PRIERE DU SEIGNEUR JESUS 
 
 
 
 

Comme nous l'avons appris du Sauveur, et selon son commandement, nous osons dire : 
 
 
 

NOTRE PERE  Qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté soit 
faite sur la terre comme au ciel. Donne‐nous aujourd'hui notre pain de ce jour. Pardonne‐nous nos 
offenses, comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. Et ne nous laisse pas entrer 
en tentation, mais délivre‐nous du Mal. 
 
 
 
 

Délivre‐nous de  tout mal, Seigneur, et donne  la paix à notre temps  : soutenus par  ta 
miséricorde,  nous  serons  libérés  de  tout  péché,  à  l'abri  de  toute  épreuve,  nous  qui 
attendons que se  réalise cette bienheureuse espérance  :  l'avènement de  Jésus Christ, 
notre Sauveur. 
 
 
 

Car c'est à toi qu'appartiennent le règne, la puissance et la gloire pour les siècles des siècles !  

ÉCHANGE DE LA PAIX 
 
 
 

Seigneur Jésus Christ, tu as dit à tes Apôtres : « Je vous laisse la paix, je vous donne ma 
paix  »;  ne  regarde  pas  nos  péchés mais  la  foi  de  ton  Église;  pour  que  ta  volonté 
s’accomplisse, donne‐lui toujours cette paix, et conduis‐la vers l'unité parfaite, lui qui vis 
et règnes pour les siècles des siècles. ‐‐ AMEN 
 
 

Que la paix du Seigneur soit toujours avec vous. Et avec votre esprit. 
 
 

Dans la charité du Christ, donnez‐vous la paix. 
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FRACTION DU PAIN 
 

AGNEAU DE DIEU (Messe soleil des nations) 

1Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde 
Prends pitié, prends pitié de nous ! 

2. Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde 
Prends pitié, prends pitié de nous ! 

3 Agneau de Dieu qui enlèves les péchés du monde 
Donne‐nous la paix, donne‐nous la paix ! 
 
 

PRIERE AVANT LA COMMUNION 
 
 

Seigneur Jésus Christ, Fils du Dieu vivant, selon la volonté du Père et avec la puissance 
du Saint‐Esprit, tu as donné, par ta mort, la vie au monde ; que ton corps et ton sang très 
saints me délivrent de mes péchés et de  tout mal  ;  fais que  je demeure  fidèle à  tes 
commandements et que jamais je ne sois séparé de toi. Seigneur Jésus Christ, que cette 
communion à ton corps et à ton sang n'entraîne pour moi ni jugement ni condamnation ; 
mais que, par ta bonté, elle soutienne mon esprit et mon corps et me donne la guérison. 
 
 

Que le corps et le sang de notre Seigneur Jésus Christ, réunis dans cette coupe, nourrissent en nous 
la vie éternelle. 
 
 
 

COMMUNION 
 
 

Voici l’Agneau de Dieu, voici celui qui enlève les péchés du 
monde. Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau ! 
Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir ; mais dis 
seulement une parole, et je serai guéri. 
 
 
 
 

PRIERE APRES LA COMMUNION 
 
 

Seigneur Dieu, ne cesse pas de veiller avec tendresse sur ton Église, afin que, déjà renouvelée par 
les sacrements de Pâques, elle parvienne à la lumière de la résurrection. Par le Christ, notre 
Seigneur. ‐‐ AMEN 
 
 
 

ANTIENNE DE LA COMMUNION 
Le Christ, notre agneau pascal, a été immolé. Célébrons la fête en partageant un pain non 
fermenté, signe de droiture et de vérité, alléluia. (cf. 1 Co 5, 7‐8) 
 
 
 
 
 
 

J'AI TANT BESOIN DE TON PAIN 

J’ai tant besoin de ton pain pour la route, 
Reste avec nous ; il est tard, 
La nuit nous tient et la peur nous déroute, 
Ce pain devient un départ. 

1 ‐ Avec ce pain je reprendrai la route, 
Pour aller où tu m’attends. 
Bien au‐delà de ce que je redoute, 
Mon cœur est déjà brûlant. 

2 ‐ Ouvre mes yeux pour que je reconnaisse 
Ce que tu attends de moi. 
Ouvre mon cœur, qu'il soit plein de tendresse, 
Celle qui nous vient de toi. 

3 ‐ Je veux partir annoncer à mes frères 
Qui ne te connaissent pas ; 
Parler de toi, jusqu'au bout de la terre 
Et faire naître ta joie. 
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CONCLUSION DE LA CÉLÉBRATION 
PRIERE FINALE 
 

Alléluia  ! Oui,  loué sois‐tu, Dieu notre Père, pour  ta Parole qui éclaire notre  route et pour  la vie 
donnée de Jésus ton Fils. Il a vaincu la mort et il fait de nous des vivants. Par ton Esprit, donne‐nous 
d’être, pour tous ceux que nous rencontrerons, des “passeurs”. Avec toi, nous pourrons affirmer que 
ta vie est plus forte que toutes nos morts, car tu es le Dieu qui nous sauve, dès aujourd’hui et pour 
les siècles des siècles. 
 

RENVOI DE L'ASSEMBLEE BENEDICTION  
 

Le Seigneur soit avec vous. ‐ Et avec votre esprit. 
 

Que Dieu tout‐puissant vous bénisse, en ce jour où 
nous célébrons la solennité de Pâques et, dans sa 
bonté, qu’il vous protège des assauts du péché. 
‐‐ AMEN 
Il vous régénère pour la vie éternelle par la résurrection 
de son Fils unique : qu’il vous comble de la vie sans fin. 
‐‐ AMEN 
Ils sont finis, les jours de la passion du Seigneur : vous 
qui célébrez avec allégresse la fête de Pâques, venez, avec son aide, prendre part en exultant aux 
fêtes qui s’accomplissent dans la joie de l’éternité. 
‐‐ AMEN 
Et que la bénédiction de Dieu tout‐puissant, le Père, et le Fils,  et le Saint‐Esprit, descende sur vous 
et y demeure toujours. 
‐‐ AMEN 
 
 

Envoi 
Allez, dans la paix du Christ, alléluia, alléluia. — Nous rendons grâce à Dieu, alléluia, alléluia. 
 
 
 
 
 

LE CHRIST EST VIVANT I 214 

1. Le Christ est vivant ! Alléluia ! 
Il est parmi nous ! Alléluia ! 
Béni soit son nom dans tout l'univers ! 
Alléluia ! Alléluia ! 

3. Soyons dans la joie ! Alléluia ! 
Louons le Seigneur ! Alléluia ! 
Il nous a aimés, il nous a sauvés, 
Alléluia ! Alléluia ! 

4. Le Christ est vivant ! Alléluia ! 
Allons proclamer, Alléluia ! 
La Bonne nouvelle à toute nation, 
Alléluia ! Alléluia ! 

 
 
 

VEILLEURS SOLIDAIRES 
 
 
 

« Demeurez  fermes dans votre  foi en  Jésus‐
Christ, parce qu’Il vous aime.  Il croit en vous 
et ne vous décevra jamais ». 

Pape François 
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Lundi  
18 Avril 

10h à 12h 
14h à 16h30 

Lundi de Pâques : Ouverture de l’Abbatiale  

Mardi  
19 Avril 

08h30  Laudes à la chapelle sainte Colette. 

17h30  Adoration à la chapelle sainte Colette. 

Samedi  
23 Avril 

16H00 
Mariage à Corbie de  
Julien GUERIF et de Pauline MOULARD 

18h30  Messe à BAVELINCOURT 

Dimanche  
24 Avril 

10h30 
Messe à CORBIE  
Baptême de Judith Caron à Corbie 

10h30  Messe à VILLERS‐BRETONNEUX 

Lundi  
25 Avril 

08h30   

18h00   

Mardi  
26 Avril 

08h30  Laudes à la chapelle sainte Colette. 

17h30 
Messe à la chapelle sainte Colette.  
Suivie de l’Adoration 

Mercredi  
27 Avril 

17h00 
Eveil à la Foi des 3 à 7 ans 
à la salle paroissiale 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

Paix  aux  pays  francophones ;  Peace  aux  pays  anglophones,  Frieden  aux 
pays  de  langue  germanique ;  Paz  aux  pays  de  langues  espagnole  et 
portugaise ; Salam aux pays de langue arabe ; Myr aux ukrainiens ;  

Accueil dans nos trois paroisses 

Corbie : Tél : 03 22 96 90 54 Courriel : paroisse‐sainte‐colette‐
80@wanadoo.fr  

 Hallue : 03 22 40 11 82 

Villers‐Bretonneux : : 03 22 48 01 37. Site : 
notredamedesperance.pagesperso‐orange.fr  
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Mir aux russophones ; Shalom aux juifs ; Vrede aux Néerlandais ; Pokoj aux 
Polonais ; Fred aux Danois, Norvégiens et Suédois ;  Irini aux Grecs ; Beke 
aux  Hongrois ;  Mshvidoba  aux  Géorgiens ;  Khaghaghut’yun  aux 
Arméniens ; Baris aux Turcs ; Pace aux Roumains ; Heiiwa aux  Japonais ; 
Heping aux Chinois ; Shanti aux Indiens et Népalais ; Fandriampahalemana 
aux Malgaches ; Solh aux Persans ; Lapé aux peuples de langue créole… 
 
 
 

 
 
 
 

COMMENTAIRE DU DIMANCHE 
 
 
 

PERE PIERRE‐YVES PECQUEUX, eudiste 
DE LA CRECHE AU TOMBEAU VIDE 

 
 
 
 
 

Mille ans sont comme un jour, nous dit le psaume 89 (90). Ainsi dans l’Enfant de la crèche, il y a déjà 
toute la vie et toute la promesse de résurrection. Que sera cet enfant, disait‐on de Jean le Baptiste 
! À plus forte raison pour Jésus : la visite des bergers et le chant des anges, « Gloire à Dieu et paix 
sur terre aux hommes que Dieu aime », qui portent en eux le mystère et l’étendue de la mission de 
Jésus, interrogent tout autant. 
Trente‐trois ans de vie humble et attentive aux hommes simples et pauvres, tels les bergers, trente‐
trois ans dont trente d’une discrétion totale, hormis  l’escapade au Temple à 12 ans, et puis trois 
années d’une parole forte qui appelle au bonheur, à la vérité, au pardon même pour ceux « qui ne 
savent pas ce qu’ils font » ! Mais tout cela semble s’achever dans l’échec de la mise en croix et d’un 
tombeau que Marie Madeleine les femmes puis les Apôtres Pierre et Jean découvrent vide‐ 
La course à la recherche de Jésus le Vivant devient expérience de foi‐ Le premier jour de la semaine 
devient le rendez‐vous de ceux qui à la suite de Marie Madeleine Pierre et Jean partagent ce qu’ils 
ont vu et cru‐ C’est le témoignage sur lequel nous nous appuyons‐ Notre témoignage est celui de la 
vie qui dépasse nos  limites nos  incrédulités nos craintes et nos angoisses – Notre monde a grand 
besoin de témoins audacieux de la joie de l’espérance et de la rencontre du Vivant‐ Puissions‐nous 
en être! C’est la grâce que je nous souhaite alléluia ! 
Comment est‐ce que je parle de Pâques avec mon entourage ? 
Comment ma prière intègre‐t‐elle ma foi en la résurrection ? 
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EXPLIQUEZ‐MOI...CHRIST ET CHRETIENS  
C’est à Antioche que pour  la première  fois,  les disciples du Christ  sont appelés  chrétiens  (Actes 
11,26). Quel est l’origine de ces mots ?  
L’apôtre Pierre proclame devant le centurion : Dieu a consacré son Fils Jésus par l’Esprit Saint. Le 
verbe employé signifie littéralement : oindre ; en grec : chriein, dont le participe est christos, devenu 
le titre de Jésus. Cette prédication de l’apôtre est donc une bonne définition du titre christ. 
Les onctions étaient  fréquentes, dans  l’univers biblique, par exemple pour  les  rois  ;  lire  le  récit 
concernant David (1 Samuel 16,1‐13). À l’époque, on ne se contentait pas, comme dans la pratique 
catholique actuelle, d’oindre un ou deux centimètres carrés du front. on versait l’huile sur la tête, 
pour qu’elle imprègne toute la personne (barbe comprise, selon le Psaume 132), pratique reprise 
par  les premiers siècles chrétiens pour  les onctions baptismales, de  la tête aux pieds, comme  les 
décrit Cyrille de Jérusalem. 
L’huile ainsi versée forme comme un vêtement invisible, mais reluisant ; de ce fait, l’onction illustre 
la présence de l’Esprit Saint, qui investit la personne ointe et la transfigure. Par le baptême et les 
onctions qu’il comporte, les fidèles sont incorporés au Christ, et reçoivent le nom de chrétiens, oints 
à leur tour par l’Esprit Saint. 
 
 
 
 

 
 

La nuit à la nuit en donne le message (cf. Ps 18, 3) : Alléluia ! Christ est ressuscité 
! Un jour nouveau s’est levé. Un jour de vie définitive. Aujourd’hui, contemplons le visage de nos 
frères et de nos sœurs, cherchons dans leurs traits les traces du Ressuscité. Sa présence est cachée 
en chacun. Comme une source. Comme une discrète et bienfaisante présence. 
 
 
 
 

SAINTS DU JOUR 
 

18/04 
Bienheureuse  Marie  de  l’Incarnation  (1566‐
1618)  

Connue dans le monde sous le nom de 
“Madame Acarie”, elle favorisa l’introduction 
en France du Carmel réformé par sainte 
Thérèse d’Avila. À la mort de son mari, cette 
grande mystique se fit elle‐même carmélite.  
19/04 
Saint Elphège (954‐1012)  

Évêque de Winchester, puis archevêque de 
Cantorbéry, il mourut en martyr à Greenwich, 
lors d’une invasion viking.  
20/04 
Sainte Agnès de Montepulciano (1268‐1317)  

“Mon Bien‐Aimé est à moi, je ne le quitterai 
plus”, tels furent les derniers mots de cette 
mystique italienne, fondatrice du couvent 
dominicain de Montepulciano (Toscane).  
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21/04 
Saint Anselme (vers 1033‐1109)  

Grand théologien, il fit de l’abbaye bénédictine 
du Bec‐Hellouin (Eure) un centre spirituel 
renommé. Il devint ensuite archevêque de 
Cantorbéry et primat d’Angleterre. Docteur de 
l’Église.  
22/04 
Saint Léonide (+ 204)  

Philosophe chrétien, père d’Origène dont il 
dirigea la formation. Il mourut décapité à 
Alexandrie, sa ville natale, sous Septime 
Sévère.  

23/04 
Saint Georges (vers 275‐303)  

Ce soldat, originaire de Cappadoce, aurait subi 
le martyre à Lydda (aujourd’hui Lod, en Israël). 
On ne sait rien de plus sur ce saint dont le culte 
s’est répandu très rapidement.  
24/04 
Saint Fidèle de Sigmaringen (1578‐1622)  

Cet avocat renonça à son métier pour entrer 
chez les capucins. Ordonné prêtre, il fut envoyé 
prêcher en Suisse où il mourut, victime des 
conflits entre catholiques et calvinistes.  
 

 
 
 
 
 

CLÉS DE LECTURE DU DIMANCHE  
 
 

JOUR DE CREATION NOUVELLE 
Ce dimanche de Pâques est, pour les chrétiens, le jour de fête par excellence : passage du Christ de 
la mort à  la vie et  joie pour  la Résurrection,  jour de création nouvelle, «  la merveille devant nos 
yeux ». 
 
 
 
 

PREMIÈRE LECTURE | Actes 10, 34a. 37‐43 
Pierre est en territoire païen, plus précisément 
en  territoire  romain,  puisqu’il  est  chez  un 
centurion  à  Césarée,  qui  est  aussi  le  lieu  de 
résidence  du  gouverneur  romain.  Le  résumé 
qu’il fait, à grands traits, du ministère de Jésus, 
aura donc une grande résonance. Il mentionne 
les humbles débuts de Jésus de Nazareth, son 
baptême par Jean et « l’onction d’Esprit et de 
puissance  »,  qui  l’habilite  à  faire  de 
nombreuses  guérisons  en  Judée  et  à 
Jérusalem. S’il reste un peu vague sur l’identité 
de ceux qui ont crucifié Jésus, Juifs et romains 
ont  de  quoi  s’interroger  sur  leur  propre 
responsabilité.  Pierre  se  fait  alors  plus 
affirmatif sur le sort définitif de Jésus : « Dieu 
l’a ressuscité le troisième jour. » Et il dévoile la 
mission  qu’il  a  reçue  avec  les  Apôtres  « 
d’annoncer au peuple » que Jésus a été « établi 
Juge des vivants et des morts ». 
 
 

DEUXIÈME LECTURE | Colossiens 3, 1‐4 
Paul est en prison à Rome alors qu’il écrit cette 
lettre aux Colossiens. Ces derniers sont tentés 
par  la  «  gnose  »,  cette  connaissance  qui 
relèverait  des  puissances  célestes.  Paul 
s’adapte  à  son  auditoire  en  insistant  sur  la 
recherche des « réalités d’en haut, non à celles 
de la terre ». Par « réalités d’en haut », l’apôtre 

se réfère à la session du Christ « à la droite de 
Dieu ». C’est ce Christ glorifié qui est au cœur 
de nos vies et qui nous donnera de participer à 
sa propre gloire. 
 
 

PSAUME | 117 
Nous n’avons ici que trois strophes de ce long 
psaume  évoquant  la  joie  de  la  délivrance 
survenue en hâte lors du premier repas pascal 
juif. On souligne  la puissance du bras de Dieu 
et  la  confiance  que  les  fils  d’Israël  ont  de 
survivre  «  pour  annoncer  les  actions  du 
Seigneur ». La troisième strophe jouera un rôle 
prépondérant dans le témoignage des Apôtres 
sur  le  Christ,  «  pierre  qu’ont  rejetée  les 
bâtisseurs  [...] devenue  la pierre d’angle » de 
l’Église. 
 

ÉVANGILE | Jean 20, 1‐9 
Marie  Madeleine  avait  eu  le  courage,  avec 
d’autres femmes et avec le disciple bienaimé, 
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de  suivre  Jésus  jusqu’au  pied  de  la  Croix.  La 
voici maintenant  se  présentant,  la  première, 
au  tombeau de Jésus, «  le premier  jour de  la 
semaine ». La pierre est déjà roulée, mais Jésus 
demeure introuvable. Marie court vers Simon‐ 
Pierre et « le disciple que Jésus aimait ». Pierre 
entre dans  le  tombeau, mais ne  voit que  les 

linges et le suaire. L’autre disciple voit aussi et 
croit  du  même  coup.  Quant  à  Marie 
Madeleine, elle aura une apparition de Jésus et 
le  reconnaîtra  d’emblée  comme  son  Maître 
très cher : « Rabbouni ! » 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

COMMENTAIRE D’ÉVANGILE 
LA CROIX  
En ce jour de Pâques, nous célébrons la Résurrection du Seigneur. « La mort et la vie s’affrontèrent 
en un duel prodigieux. Le Maître de la vie mourut ; vivant, il règne », dit le cantique de la messe. 
Pâques est la victoire de la Vie qui irrigue notre quotidien déjà habité par la résurrection.  

CHRIST EST PASSE A LA VIE 

Une des significations du mot « Pâque » en hébreu est « passage ». Ne confondons pas Résurrection 
et retour à la vie ! Le Christ n’est pas revenu à sa vie de Jésus de Nazareth, il est passé à la Vie dans 
la gloire du Père. La foi en la résurrection, celle du Christ et la nôtre, est comme un phare qui nous 
indique la direction à prendre, à l’écart des récifs de la peur, du néant et du désespoir. Nous vivons 
au milieu des tombeaux, affrontés chaque jour à la mort de nos proches et de nos amis, affrontés à 
notre propre mort qui avance aux petits pas de nos maladies et de notre vieillissement. L’espérance 
chrétienne nous établit dans la confiance totale en la parole de Jésus : « Celui qui vit et croit en moi 
ne mourra pas pour toujours ». Notre espérance en Christ n’est pas « pour cette vie seulement »: elle 
est une porte ouverte sur la vie éternelle. 

NOUS SOMMES PASSES DE LA MORT A LA VIE 

Paul écrit aux chrétiens de Colosses : « Vous êtes ressuscités avec le Christ !» comme si notre entrée 
dans la vie éternelle était déjà accomplie, même si nous n’y sommes pas encore. La résurrection est 
en marche lorsqu’un homme ou une femme surgit de son tombeau de haine et de violence, quand 
il s’arrache à la rancune qui le ronge. La résurrection est à l’œuvre quand un homme ou une femme 
se libère du tombeau de son péché et accueille dans sa vie la joie du pardon de Dieu. La résurrection 
se manifeste lorsque quelqu’un se dégage de l’emprise de l’alcool, de la drogue ou d’une sexualité 
dévoyée. La résurrection est semée quand un homme ou une femme abandonne le tombeau de son 
échec,  pour  croire  encore  à  la  vie,  au  bonheur,  à  l’amour  et  à  lui‐même  tout  simplement.  La 
résurrection fait signe par une main tendue, dans la compassion solidaire, dans l’aide gratuite et le 
service rendu, par l’indifférence vaincue et par le geste de paix. Nous pourrions prolonger cette liste 
des tombes vides où brille la lumière du Ressuscité de Pâques. Vivons‐nous en ressuscités ? 
 
 
 
 

PRIERE D'ÉVANGILE 

CHARLES WACKENHEIM 
Gloire et louange à toi, Dieu et Père, en ce jour à nul autre pareil où tu as délivré Jésus, ton Fils, des 
liens de la mort. Ton amour fidèle l’emporte aujourd’hui sur l’empire du mal et de la mort. Avec 
Marie de Magdala, avec Pierre, Jean et les autres témoins du tombeau vide, tu veux conduire tous 
les hommes de bonne volonté vers le Vivant qu’il ne faut plus chercher parmi les morts. Ceux qui 
renaissent dans les eaux du baptême sont déjà appelés à vivre en ressuscités. 
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IL EST RESSUSCITE !  

PERE PIERRE DUVILLARET  

Que s'est‐il passé ce matin de Pâques ? Et plus encore... 

Après le sabbat, à l’heure où commençait le premier jour de 
la  semaine…    Ce  ne  sont  pas  là  des  détails  de  journaliste 
humain, mais un message divin. Le sabbat est terminé pour 
toi  aussi,  Jésus.  Tu  reposais  dans  le  tombeau  depuis  le 
vendredi  soir.  Le  premier  jour  commence,  une  création 
nouvelle surgit. C’est comme un grand tremblement de terre. 
Un monde  s’écroule  et  fait  place  à  un monde  nouveau  : 
L’ange du Seigneur descendit du ciel, vint rouler la pierre du 
tombeau  et  s’assit  dessus  :  belle  image  qui  proclame  ta 
victoire sur la mort et le péché. Les gardes devinrent comme 
morts  :  c’est  l’image  du monde  ancien,  sous  l’emprise  du 
démon, qui s’effondre. Vous cherchez Jésus… Il est ressuscité ! Voilà la grande nouvelle qui change 
tout. Tu réalises ta promesse : Votre affliction tournera en joie (Jn 16,20). Marie Madeleine et son 
amie  sont  venues en  larmes. Elles  courent, maintenant,  toutes  joyeuses, porter  la nouvelle aux 
disciples. À nous aussi, en ce premier jour de la semaine, et chaque dimanche, tu redis : Soyez sans 
crainte ! Tu as vaincu la mort. Par ton Eucharistie, tu nous fais partager ta vie. Tu demeures avec 
nous, tu nous éclaires par ta Parole, tu nous fortifies par ton Pain. Et tu nous précèdes en Galilée. 
Comme les Apôtres, tu nous envoies dans notre Galilée moderne, ce monde mélangé auquel tu veux 
faire savoir la Bonne Nouvelle : ta Résurrection, ta victoire sur la mort et sur tout mal. Tu veux dire 
à tous ton amour. Fais de nous, Seigneur, de bons messagers du monde nouveau que ta Résurrection 
a inauguré 
 
 

PAROLE AUX ENFANTS ‐ PAQUES  

L’Évangile de ce  jour est déconcertant  :  il ne montre pas de 
rencontre avec Jésus ressuscité, mais un tombeau vide et des 
Apôtres  qui  ne  comprennent  pas  tout  de  suite. Découvrons 
comment  le  tombeau  vide  est  un  signe  pour  nous  inviter  à 
croire à la résurrection.  
Anne‐Sophie du BOUËTIEZ ‐ Prions en Église Junior,  
 

 
 

Une  fiche  de  Prions  en  Église 
Junior  pour  vous  préparer  à 
animer  la  liturgie  du  jour  de 
Pâques  avec  des  enfants. 
(Année C). 

Fiche réalisée avec le concours de Prions en Église Junior. Faites connaître la revue aux enfants : elle 
aidera les enfants, dimanches après dimanches, à lire et à comprendre la Parole de Dieu à la vivre et 
aimer la messe. N'attendez plus, abonnez‐vous à Prions en Église Junior ! 
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RACONTE‐MOI LA BIBLE : LA FETE DE LA PAQUE EXPLIQUEE AUX ENFANTS  

LA REDACTION DE CROIRE,  

Le  récit  de  l’Évangile  en  vidéo  pour  les 
enfants.  Jésus  partage  le  repas  de  la 
Pâques  avec  ses  douze  compagnons. 
Judas  s'éclipse.  Quelques  heures  plus 
tard,  il  revient  avec  des  soldats  qui 
arrêtent  Jésus.  On  l'interroge,  on  le 
frappe, on  le  juge et on  le met à mort… 
Mais pourquoi tout cela ?  

Un  récit de Martine  LAFFON,  illustré par 
Simon  KROUG,  texte  dit  par  Jacques 
GAMBLIN. 
 
 
 
 
 

PAQUE OU PAQUES ? PETIT RETOUR AUX RACINES DE CETTE FETE  

LA REDACTION DE CROIRE,  

Pourquoi les chrétiens écrivent‐ils Pâques avec un « s » ? La fête juive de Pessa'h, la Pâque, célèbre 
la sortie d’Égypte du peuple hébreu. Les chrétiens, eux, fêtent la résurrection du Christ qui a eu lieu 
au moment de  la Pâque  juive.  Est‐ce pour  faire mémoire des deux  événements que  l’on  écrit 
Pâques au pluriel ?  

La Pâque  juive célèbre un événement central dans 
l'histoire  et  la  foi  d'Israël  :  l'Exode,  c'est‐à‐dire  la 
sortie d’Égypte où  les Hébreux étaient esclaves de 
Pharaon. Fête centrale du rituel juif, la Pâque (le mot 
Pessa’h signifie « passage ») commémore le passage 
de la captivité à la liberté et la délivrance donnée par 
Dieu. Pour les juifs, la fête de Pâque ne rappelle pas 
seulement  un  souvenir,  elle  dit  qu'aujourd'hui 
encore Dieu est le libérateur. "À chaque génération, 
chacun doit se considérer comme si  lui‐même était 
sorti d’Égypte, car il est écrit : Tu diras à ton fils : c'est 
à cause de ce que l’Éternel a fait pour moi, quand je 
sortis d’Égypte" dit la tradition rabbinique dans la Mishnah (Mishnah, Pesahim 10, 5). 

LIBERATION DU MAL ET DE LA MORT 

Le repas pascal se prend en famille, au début du printemps, quand la nature "ressuscite" après le 
sommeil hivernal. Au cours de ce repas, on  immole  l'agneau dont  le sang marque  les portes des 
maisons des Israélites pour les protéger de la mort. La pâque juive unit un rituel pastoral (l'agneau) 
et un rituel agricole  (le pain). Les chrétiens ont reconnu dans  la mort et  la résurrection de  Jésus 
l'accomplissement de ce que préfigurait la sortie d’Égypte : la libération du mal et de la mort, l'appel 
à la liberté et l'entrée dans la vie voulue et donnée par Dieu. A partir des Xe et jusqu’au XVIe siècle le 
singulier et le pluriel s’emploient indifféremment. Par la suite le singulier a désigné la fête juive et le 
pluriel la fête chrétienne. Mais il n’y a pas de règle impérative dans ce domaine. « La fête pascale de 
la communauté chrétienne commémore à la fois l’institution de l’ancienne et de la nouvelle alliance 
(nuit pascale). »  (K. Rahner, Petit dictionnaire de  théologie catholique). Ce qui expliquerait d’une 
certaine façon la forme plurielle du mot Pâques. Rien de plus. 
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LA RESURRECTION, UNE VICTOIRE QUOTIDIENNE  
SUR LES FORCES DE MORT 

P. MICHEL HUBAUT, franciscain,  

Ressusciter, c’est renaître à une vie nouvelle, nous dit l’Évangile. Cette renaissance commence dès 
maintenant, et se vit tous les jours, chaque fois que nous devenons un peu plus libres et un peu 
plus aimants. Une méditation du F. Michel Hubaut, franciscain, sur la résurrection.  

Chaque fête de Pâques est  l'occasion de se rappeler que  la 
résurrection n'est pas ce qui doit arriver après notre mort, 
mais une réalité nouvelle qui commence aujourd'hui. 

Chacun  de  nous  façonne,  jour  après  jour,  son  visage 
d'éternité. Comme pour le papillon qui sort de sa chrysalide, 
il faut du temps pour que l'homme ressuscite, émerge de sa 
gangue de  terre et devienne un  fils de Dieu, un enfant de 
lumière. 

Maurice Zundel se demandait souvent combien d'hommes et de femmes émergent consciemment 
de leur « moi » biologique préfabriqué pour devenir réellement des hommes vivants, des personnes 
libres et responsables de leur destin. Sans doute, toutes leurs potentialités spirituelles arriveront‐
elles, un jour, à maturité, mais probablement pas sur terre ! Il est inutile de chercher à imaginer ce 
que nous devenons après notre mort, si, en accueillant le Christ pascal, nous ne commençons pas 
dès maintenant à devenir des vivants. 

Rappelons‐nous que dans la tradition chrétienne il y a deux naissances. La première, biologique, que 
nous n'avons pas choisie, qui nous est donnée. Et une « seconde naissance », celle dont parle  le 
Christ, quand il nous dit qu'il nous faut « renaître d'en‐haut » par l'accueil et la croissance de son 
Esprit. 

La résurrection est une victoire quotidienne sur  les forces de mort. L'au‐delà est une réalité déjà 
présente, intérieure à nous‐mêmes. Cette vie nouvelle du Christ ressuscité doit devenir « l'au‐dedans 
» de notre vie quotidienne. Se convertir, c'est sans cesse passer du dehors, de l'écorce superficielle 
des choses au « dedans », rencontrer l'intimité de Dieu au plus intime de nous‐mêmes, lui qui est la 
vie de notre vie. 

Rencontrer  le  Christ  de  Pâques,  c'est  déjà  re‐naître,  c’est  s'affranchir  de  toutes  nos  servitudes. 
L'homme qui accueille, jour après jour son amour vivant et créateur, devient lui aussi un vivant et 
un créateur. Notre avenir se joue dans notre réponse à cet amour victorieux qui s'offre gratuitement 
à  nous.  C'est  ce  don  de  nous‐mêmes  qui  nous  construit,  nous  structure  comme  homme,  nous 
ressuscite comme fils de Dieu. 

La résurrection, l'au‐delà, c'est Dieu intime à nous‐mêmes qui nous intériorise et nous libère du moi 
préfabriqué. Devenir un homme, une personne, sortir de son moi infantile, biologique, égocentrique 
et mortel, c'est rencontrer le Dieu vivant. Naître, c'est centrer toutes ses énergies pour aimer comme 
lui, faire de toute son existence un don de soi‐même. 

La Résurrection de l'homme s'enracine dans ce dynamisme de l'amour qui « humanise » notre moi 
biologique, nous fait « passer » du moi possessif, fermé sur lui‐même, au moi oblatif. Celui qui naît 
à l'amour, par l'amour, devient immortel puisque l'amour est l'être même de Dieu. Cet amour est 
notre devenir. C'est lui qui personnalise et divinise l'homme qui, comme saint François, n'est plus 
terrorisé par la mort biologique, car elle n'est plus qu'un « passage » de notre liberté d'aimer à un 
autre niveau, d'une ampleur nouvelle. 
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Dieu  nous  a  créés  pour  devenir  des  créateurs.  Nous  devons  nous  libérer  de  la  pesanteur  des 
déterminismes pour devenir  le sanctuaire de  la  lumière et de  l'amour. Telle est  le mystère de  la 
transfiguration chrétienne, qui est un mystère d'intériorisation, de personnalisation, de divinisation. 
Il s'agit de devenir véritablement un « homme » dont l'espace intérieur est devenu assez grand pour 
accueillir  la vie même de Dieu. Et accueillir Dieu, c'est devenir un vivant qui possède en  lui  tout 
l'univers. L'immortalité n'est pas ce qui arrive après la mort, elle advient, aujourd'hui et maintenant, 
chaque fois que l'homme se dépasse pour aimer. C'est chaque jour que nous « immortalisons » notre 
vie. C'est chaque jour que nous ressuscitons un peu plus. 

Voilà la nouvelle naissance à laquelle le Christ nous invite quand on atteint sa maturité spirituelle. 
Maturité qui entraînera aussi notre corps, car les énergies de l'amour vont aussi transfigurer notre 
corps,  comme  celui  du  Christ,  libéré  des  contraintes  de  notre  univers,  sans  être  pour  autant 
désincarné. Notre mort n'est pas un anéantissement, mais un mûrissement, un accomplissement, 
un passage ‐une Pâque‐ vers notre véritable identité. 
 
 
 
 

POURQUOI CROIRE EN LA RESURRECTION ?  
La rédaction de Croire,  

Croire  en  la  résurrection,  celle de  Jésus  ou  la  nôtre,  voilà  qui  n'est  pas  facile.  Et  pourtant,  la 
résurrection est au cœur du christianisme, c'est la Bonne nouvelle par excellence. Joyeuses Pâques 
à tous.   

Après  les  horreurs  de  la  Passion  et  la  mise  au 
tombeau, voici le matin de Pâques. La nouvelle se 
répand. Jésus a disparu ! Et il apparaît d’abord aux 
femmes  qui  courent  au  petit  matin  pour 
embaumer on corps, puis à Pierre et Jean, alertés 
par leurs exclamations. 

L’étrange,  c’est  que  Jésus  n’a  pas  simplement 
retrouvé  un  corps  "réanimé"  pour  vivre  comme 
avant,  comme  Lazare  par  exemple,  qu’il  avait 
rappelé à la vie : Lazare avait repris son existence 
et  était  concrètement  mort  une  seconde  fois. 
Jésus, vraiment mort sur la croix, a "passé la mort" comme le disent les Écritures, pour vivre cette 
vie éternelle promise par le Père. En ressuscitant, il est différent, autre, vivant d’une vie nouvelle 
près de Dieu. En même temps, c’est bien lui, Jésus, celui avec qui les apôtres ont vécu. 

LA RESURRECTION, PIVOT DE LA FOI CHRETIENNE 
La résurrection est  le pivot de  la  foi chrétienne. Mais elle est toujours difficile à admettre, parce 
qu’elle  fait entrer dans une nouvelle perspective  :  il ne s’agit plus de revivre, de retrouver  la vie 
d’avant la mort, mais d’entrer dans une vie nouvelle dont Jésus est le premier vivant, qui nous ouvre 
un "passage", ce que signifie le mot "Pâques". Croire en la résurrection de Jésus, c’est croire aussi à 
notre propre  vie éternelle,  sous une  forme encore  inconnue, mais en  sachant que nous  serons 
toujours nous‐mêmes. Et cette conviction revêt une importance vitale. 

La résurrection du Christ ouvre une brèche dans nos enfermements et dans nos morts. D’ailleurs, 
par de "petites résurrections", nous sentons déjà, dans l’existence quotidienne, que Dieu nous sauve 
dès aujourd’hui. Si Jésus seul a vécu pleinement  la résurrection, comme témoignent  l’Évangile et 
l’Église, il invite tous les hommes dans ce mouvement de vie éternelle. 




